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1ER MAI, LE JOUR D’APRES  

POUR COMBATTRE LA REGRESSION 
 

 

A l’heure où nous écrivons ce tract, nous n’avons pas 

les résultats du second tour des élections 

présidentielles mais nous avons les résultats du 

premier. Nous avons devant nous deux programmes 

portés par des partis politiques réactionnaires qui 

combattent nos conquis sociaux. Macron a un bilan 

qu’on connaît tous et ce qu’il prévoit va amplifier la 

casse sociale et détruire ce qui nous reste de bien 

commun. Le Pen n’est pas en reste sur les mêmes 

sujets mais elle n’en parle pas. Elle propose des 

solutions qui sont aux antipodes de ses convictions. 

Leurs propositions sur l’immigration ont de nombreux 

points communs, le style pour 

annoncer ce qu’ils vont faire 

est différent. Les divergences 

sont peu nombreuses, seule la 

forme change. Le fond des 

deux programmes est pro-

fondément antisocial et fait la 

part belle aux possédants du 

capital, aux patrons d’entre-

prises et aux plus riches. Tant 

que le patronat touchera de 

l’argent public, que le politique 

soutiendra leurs revendications 

d’allongement du temps de travail, de la casse de la 

Sécurité Sociale, du gel des salaires et des pensions, 

de plus de concurrence, de plus d’Europe rétrograde 

et moins de droits collectifs et individuels, il 

soutiendra, il l’a toujours fait. 

Le 1
er

 mai est la journée de luttes des 

travailleurs du monde entier. Nulle part, les 

travailleurs et leurs familles ne doivent supporter les 

gouvernements et les chefs d’Etat qui remettent en 

cause les droits individuels et collectifs les plus 

élémentaires. Quand de nouveaux droits sont à 

conquérir, ces dirigeants doivent entendre ces 

peuples et leurs revendications plutôt que de 

réprimer, enfermer et éborgner ou mutiler comme 

contre les manifestants du mouvement des gilets 

jaunes. Le RN au pouvoir aurait utilisé les mêmes 

méthodes. Regardons ce qui s’est passé à Odessa en 

Ukraine le 2 mai 2014 où les racistes et les fascistes 

ont incendié la maison des syndicats faisant 42 morts 

dont des exécutés par balles par des milices. 

Les gouvernements autoritaires, libéraux et racistes 

comme celui de Macron et le programme de  Le Pen, 

mais également en Ukraine, en 

Pologne, en Hongrie ou encore 

en Turquie sans oublier les 

Etats-Unis ne sont pas un gage 

de maintien et de déve-

loppement de la démocratie, 

bien au contraire. Ils sont une 

menace pour la paix dans le 

monde et les industriels de 

l’armement l’ont bien compris, 

nous pouvons le constater 

depuis quelques années avec 

des productions et des ventes 

battant tous les records. 

Le 1
er

 mai est la journée de luttes des 

travailleurs et des travailleuses du monde entier 

qui aspirent à un travail viable pour tous et non 

des petits boulots très mal payés et sans avenir. 

Ils aspirent à des conditions de travail et de vie qui ne 

mettent pas des millions de vie en danger tous les 

jours. Dans beaucoup de pays, les femmes aspirent à 

sortir du patriarcat et de l’emprise des hommes, elles 
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Venez nombreuses  
et nombreux  

aux rassemblements à 
 

 

 BOURGES  10h00  Place Malus : Dépôt de gerbe  

à la mémoire des militants victimes du nazisme. 

10h30 Place Malus – Départ Manif 

 VIERZON  10h30 Place de la Résistance  

 ST AMAND  10h00 Place Jean Giraud  

 ST-FLORENT 10h30 Place de la République  

veulent plus de droits et le même traitement que les 

hommes. Elles veulent pouvoir vivre librement. 

Le 1
er

 mai n’est pas une journée de luttes et de 

manifestations comme les autres. Elle est 

internationaliste et solidaire, contre les guerres et 

défend la paix. Elle dépasse le cadre des frontières, 

des religions, des croyances, de la couleur de peau, 

du langage. Elle combat les politiques d’austérité, 

l’impérialiste et dans le même temps appuie les 

gouvernements progressistes perpétuellement 

sanctionnés. Elle prend fait et cause pour les peuples 

des territoires occupés. 

Si le 1
er

 mai est un jour férié ici et dans certains pays, 

ce n’est pas le cas partout, loin de là. Beaucoup de 

travailleurs n’ont que peu de droits pour exprimer 

leurs revendications. Et quand ils en ont, les 

restrictions et les répressions sont telles qu’elles 

freinent les mobilisations. Nous devons exprimer 

notre solidarité et notre respect en participant 

massivement là où il existe encore le droit 

d’expression. 

Sous couvert de menaces en tout genre, terroriste, 

sécuritaire ou sanitaire, les gouvernements et les 

parlementaires à leur service ont réduit et encadré 

considérablement les possibilités de pouvoir 

s’exprimer collectivement. La loi de sécurité globale 

et sur le séparatisme du quinquennat LREM est 

largement adoubée par le RN et la droite en général, 

même si, pour eux et on s’en doutait, ça ne va pas 

assez loin. 

Voilà, quelques éléments qui doivent nous faire 

prendre conscience de la dangerosité de la période. 

Le salariat doit s’attendre à des coupes sombres dans 

notre modèle social qui nous feront revenir presque 

un siècle en arrière, quel que soit le résultat. 

Dès le 1
er

 mai, le mouvement social et populaire de 

masse doit inverser le cours des choses. 

Bourges, le 19 Avril 2022 

 

 


